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VIERG E, en l'immense édifice

Qu'ouvre l'Eglise à votre Part,

Il convenait qu'au moins jejisse

De poête mon humble part.

Tel, parmi les beautés sans nombre

Du porche, des nefs et du chSur,

Un feuron perdu, dans son ombre

Où l'artisan mit tout son cœur,

Ainsi les chants nés sur ma lyre,

Vous diront, même si jamais


